
    
                                     Un P’tit Mot … 
       Juillet  2015 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Haute-Yamaska 

… du président  Luc Perron  

Notre avenir, i.e. agir pour la  continuité de découvertes des 2 côtés de l’Atlantique, mais sans une 
direction générale à Québec. 
L’Association Québec-France, coupée de ses subventions, a perdu son siège social, la Maison Fornel, 
et elle  a dû remercier sa permanence, le directeur général en poste depuis 3 ans et son adjointe 
depuis 24 ans. Leur emploi  a pris fin le 30 juin 2015. 
Après 45 années d’existence, les 18 régionales font face à cette coupure aux  conséquences  
déplorables, eu égard  à la pertinence et aux  impacts de son existence d’antan. 
Néanmoins, le 20 juin dernier, lors d’une  Assemblée extraordinaire, l’ensemble des régionales ont 
affirmé leur volonté de maintenir le cap sur la mission qui nous guide : celle d’aimer avec plaisir 
enrichir  notre horizon socioculturel en privilégiant une relation citoyenne, harmonieuse et directe, 
entre nous, avec ceux des autres régionales Québec-France  et avec  les membres des 60 régionales 
France-Québec. 
Pour ce faire, chaque régionale devra prendre les dispositions pour se créer une entité juridique à  la 
manière des régionales françaises. Ainsi, de manière horizontale et ponctuelle, elle maintiendra ses 
liens avec les autres régionales québécoises et elle poursuivra un réseautage de qualité avec les 
régionales françaises.  Des pactes d’amitié ou d’autres moyens augmenteront  la réciprocité de liens 
socioculturels aux fins de puiser dans  le puits de cette richesse incommensurable  de beautés 
historiques, culturelles, existentielles, au sein de relations franco-québécoises. 
Notre Bureau régional se réunira le 15 septembre pour préparer une assemblée générale de 
refondation de notre organisation concernant notre nouvelle  identité juridique, par ailleurs en 
continuité avec les objectifs qui particularisent notre raison d’être.  Elle se tiendra mardi le 29 
septembre à compter de 19h, à un endroit qui reste à déterminer. Tout renouvellement ou une 
nouvelle adhésion tient compte des tarifs en vigueur et est versé  à notre régionale à compter du 1er 
juillet 2015. 
Les 9 membres du Bureau régional désirent poursuivre, aidés de nos 37 années d’existence, cette 
relation privilégiée et amicale entre nous et les françaises et les français de leurs régionales. 

 



 2 

 

 

 

 
 
 
 

Un voyage d’amitiés dans L’Hexagone (en France) 
 
Nous étions 11 membres du 7 au 22 mai et 12 du 14 au 17 mai à fouler le sol français, entre autres, 
dans les régions suivantes : Niort, Nantes, Guérande, Roche-sur-Yon, Puy-du-Fou, La Rochelle, 
Chatelaillon, Saintes, Saint-Émilion, Bordeaux. 
 
Bien sûr, le Congrès commun France-Québec et Québec-France du 15 au 17 mai, avec ses ateliers, 
ses conférences, nous a permis de vivre des échanges, des rencontres, des parcours dans La 
Rochelle, des festins et un accueil des plus chaleureux au sein de familles rochelaises. Cette courte 
immersion socioculturelle, à l’endroit où Samuel de Champlain partit au début du XVII e  siècle nous 
a créé des liens, des regards, des entrées historiques qui nous font du bien. 
 
Tant les familles hôtes à La Rochelle- 3 nuitées,  que celles de Nantes- 4 nuitées et de Bordeaux- 3 
nuitées, entrecoupées à deux occasions par 2 nuitées dans des hôtels douillets, nous ont introduits 
dans leur intimité, leur gastronomie, leur plaisir de coexister avec nous et leur soutien à égayer nos 
yeux et nos pieds dans des sites époustouflants d’histoire, de vécu. 
 
Lieux  historiques tels un village du XIII e  siècle, des châteaux, un vignoble, de nombreuses autres 
visites, le tout jumelé à des bouffes succulentes arrosées d’un bon vin, ces visites en excellente 
compagnie nous ont fortifiés les raisons de poursuivre notre implication dans notre organisation et 
nous encouragent à augmenter les joies et les retombées d’un réseautage avec les régionales de 
l’Association France-Québec. 
 
Comme dernier dévoilement de cette magnifique aventure, deux passages gravés dans nos 
mémoires méritent d’être soulignés. 
Primo, nous avons participé au 35e anniversaire des membres de  Pays-Nantais-Québec aux 
terrasses du Château de  la  Gournerie  et avons été émerveillés des beautés architecturales et 
ludiques, parce que nous étions  guidés joyeusement et savamment par nos hôtes nantais.  
Deuzio, nous avons parcouru avec des membres enthousiastes de Bordeaux-Gironde-Québec une 
ville riche d’histoire, de culture et  réalisé des visites hors du commun telle celle au Château Calon à 
Saint-Émilion. 
 
Poursuivons nos élans à vivre de semblables rencontres amicales pour mieux penser la culture. 
                                                                                                                                                                                                                                                            
Luc Perron   

           
 

Remise du drapeau de 
la ville de Nantes à 
Luc Perron par le 
président de Pays-
Nantais-Québec ,  
M. Michel Puaud, lors 
de la signature du 
pacte d’amitié entre 
nos deux associations. 
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Chers membres, 
 
C’est avec grand plaisir que nous vous convions à venir célébrer avec nous le 14 juillet, 
fête nationale de nos cousins français.  
 
Pour l’occasion, nous avons choisi à nouveau cette année de nous réunir dans le cadre 
enchanteur du Parc Victoria. Le point de rencontre est le même que l’an dernier, soit le 
kiosque où se déroule normalement les concerts. Alors si quelques gouttes de pluie viennent 
nous surprendre, nous pourrons nous installer dans le kiosque. 
 
Chacun est donc invité à apporter les victuailles de son choix ainsi que son vin. Nous vous 
offrirons également un verre de mousseux!  
 
Vers 18h30, nous nous déplacerons sous le chapiteau du Palace pour le spectacle extérieur 
gratuit des À-côtés du Palace où nous aurons des places réservées pour les membres. Les 
Bérets swingants nous chanteront des succès de grands chanteurs de l’Hexagone 
En résumé :  
Quand : le mardi 14 juillet 
Où :  Parc Victoria 
Heure : à compter de 16 h 30 
À apporter : Votre pique-nique, votre chaise  
 
Pour mieux planifier nos achats de mousseux et le nombre de places à réserver pour le 
spectacle, nous vous demandons de confirmer votre présence au 450 361-1644 auprès 
de Josée Lussier et de Luc Perron avant le 11 juillet. 
 

En espérant vous voir en grand nombre!    
    
 
 

 

Des p’tits mots de… 
 

Notre prochaine activité 
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Salut les amies et amis, 
 
Nos gens des régionales françaises du voyage découverte feront un arrêt chez nous les 17 
et 18 août.  Leur arrivée est prévue à 17 h au chalet Roger-Bédard du lac Boivin, près  de la 
sculpture « le phare » de Charles Daudelin. Ils se rendront ensuite chez  l’une des 11 
familles d’accueil  que nous sommes pour le souper et la soirée. 
 
Josée et moi hébergerons également Michel  Puaud  et son épouse Mireille, président et  
v-p  de Pays-Nantais-Québec. 
 
Le lendemain, 18 août,  tous les membres peuvent se joindre à nos invités.  Garez vos 
voitures à 10 h au stationnement du cégep, rue Saint-Jacques,  pour entreprendre ensuite 
un tour guidé par Jean-Luc Nappert.  
Puis, vers 11 h 30, le diner aura lieu au resto chez Archibald.  
 
Vers 16 h, nous sommes attendus à la ferme Quénébro  à  Roxton Pond, 1825 avenue du 
lac Est J0E 1Z0. Nous la visiterons et aurons la joie de faire vivre à nos amis français une 
épluchette de blé d’Inde… 
 
Le départ  de nos invités  est prévu en matinée  pour Montréal. 
 
Très cordialement à toutes et à tous, 
 
Luc et Josée  
 

Activités avec nos amis 
français en août 
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Un p’tit mot de… 
Votre rédactrice 
Claire Massicotte 

 

L’assemblée générale annuelle 

12 avril 2015 

Recevez une invitation à un brunch composé d’un œuf bénédictine servi au 

restaurant Le Balzac et vous avez ainsi une recette assurée pour une 

assemblée générale des plus réussies!  C’est ce qui s’est passé le dimanche 12 

avril dernier à 11 h. Nous étions plus d’une trentaine de membres réunis dans 

ce sympathique restaurant pour y tenir notre assemblée générale annuelle. 

Par le biais d’un diaporama de photos de nos activités tenues dans la dernière 

année et qui était commenté par Raymond Dufour, nous avons pu mesurer la 

vitalité de notre régionale.  Nous avons aussi eu la joie de recevoir Joanie 

Gousy-Gonneville qui nous a parlé de son expérience vécue en France l’été 

dernier.  Quelle transformation, de son aveu même, a-t-elle connue!  Ce 

programme-jeunesse s’est avéré une expérience-pivot dans sa vie, et nous 

sommes fiers d’avoir pu lui permettre de la vivre.  Elle nous a montré en 

photos et mots de façon très simple, mais avec sincérité, tous les bienfaits 

qu’elle a retirés de son été 2014.  Le dicton prônant que les voyages forment 

la jeunesse a pris ici tout son sens… 

Tous les membres du bureau exécutif qui étaient soumis à une nouvelle 

élection ont été reconduits dans leurs fonctions, signe d’appréciation de leur 

travail par les membres. 

************ 

Quelques jours plus tard, soit le 14 avril lors d’une soirée prose et poésie, la 

bourse Émile-Roberge a été remise à une élève du cégep qui s’est démarquée 

par l’excellence de son français écrit et parlé. Son nom est Katherine 

Savignac. Félicitations ! 
 

 



 6 

 

           
 

 
 

           
  

Les Ménard, Maynard, Ménard 
par Georges-Henri Rivard 

 
 

 Le nom germanique Maginhard est à l’origine du nom Ménard, écrit aussi, 
Maynard. Il combine les deux racines « magin », force et « hard », dur. Le seul 
diminutif du nom qui existe ici est Ménardy. Les familles Ménard et Maynard sont 
très répandues dans notre région. Dans le bottin téléphonique de Granby (Haute-
Yamaska et Haut-Richelieu), on retrouve 279 Ménard et Menard, ainsi que  16 
Maynard. En France, on retrouve 29 600 Ménard, en Belgique, 40, au Québec, 13 700 
et en Suisse, 180. Plus d’une douzaine de Ménard vinrent dans la colonie. Il y a des 
descendants vivants, parmi eux, comme Jacques Ménard, dit Lafontaine, Pierre et 
Louis Ménard, dit  Saintonge. Nous parlerons ici de Jacques Ménard, dit Deslauriers. 
Il se disait originaire du faubourg et paroisse de Saint-Sabin de la ville et de l’évêché 
de Nantes, dans le département du Loire-Atlantique, en Bretagne. Il fut baptisé entre 
1638 et 1653. Le surnom Deslauriers compte au moins deux douzaines de 
patronymes. 
 
 La première apparition de Jacques Ménard dans notre histoire se trouve dans 
les registres de confirmations de Notre-Dame de Québec. Le lundi 21 septembre 
1665, il est confirmé par Mgr. de Laval, il a 20 ans. Il a été soldat puis agriculteur. Il 
est devenu amoureux de Marie-Madeleine Baugis. Et il se rend chez le notaire le 27 
novembre 1680. Le lendemain, 28 novembre, l’union est bénite par l’abbé de 
Francheville. Les deux époux signent, ce qui n’est pas fréquent à l’époque. Au 
recensement de 1681, la famille Ménard  vit à Beauport. Ils eurent 7 enfants et 76 
petits-enfants, ils en ont connu seulement 10. Jacques Ménard décède le 27 
novembre 1716 à 78 ans. Son épouse décède le 23 mars 1743. La grandeur d’une 
famille participe à celle d’une nation. Sans les familles fondatrices, il n’y aurait pas de 
patrie. 

Des p’tits mots de… 
La généalogie par  

Georges-Henri Rivard 
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Voici quelques Ménard qui se sont démarqués. Antoine Ménard, dit Lafontaine 
(1744-1825), homme d’affaires, député, grand-père de Louis-Hyppolyte La 
Fontaine; Dollard Ménard, (1913-1997), militaire, Grand officier de l’Ordre 
national du Québec (1993) et de la Légion d’honneur de France. Il a participé au 
débarquement de Dieppe en 1942, il fait du français la langue de commandement 
des unités francophones de l’armée canadienne. J.Armand Ménard, (1905-1973), 
homme d’affaires et député; Jean Ménard, (1930-1977), homme de lettres, poète 
et essayiste, membre de l’Académie canadienne-française et de la Société royale 
du Canada, deux de ses œuvres sont connues par l’Académie française en 1956 et 
1957; Joseph Ménard, (1801-1838), agriculteur, patriote tué en 1838 à la bataille 
d’Odeltown; L. Jacques Ménard, homme d’affaires, courtier, président du Conseil 
d’administration des Expos de Montréal; Louise Ménard, femme de loi, avocate, 
juge, première femme membre du Tribunal du travail; Michel Ménard de La 
Prairie, (1806-1856), commerçant de fourrures, il s’établit au Texas et fonde la 
ville de  Galveston (Texas) en 1836; Pierre Ménard, né à Saint-Antoine-sur-
Richelieu, (1766-1844), député à la Chambre des députés de l’Indiana, président 
du Conseil législatif du même État et premier lieutenant-gouverneur de l’Illinois; 
R. Claude Ménard, comptable et homme d’affaires, président et chef de l’exécutif 
d’Agropur; Réal Ménard, politicologue, député; Serge Ménard, avocat, député et 
ministre, spécialiste du droit pénal, bâtonnier du Québec; François Ménard 
(1801-1837), patriote tué à Saint-Charles-sur-Richelieu le 25 novembre 1837. 
 
            Il y a aussi Barbe Ménard, une Fille du roi, de St-Martin, île de Ré, La 
Rochelle, arrivée en Nouvelle-France en 1669, morte en couches le 16 juin 1685 à 
Sainte-Famille, Ile d’Orléans. On retrouve aussi deux Ménard dans le régiment de 
Carignan-Salières. L’ancêtre Jacques Ménard ou Mesnard dit Deslauriers, dont 
nous parlions plus haut. Il est arrivé en Nouvelle-France le 12 septembre 1665  
sur le Saint-Sébastien. Il faisait partie de la compagnie de Duprat-Desportes, 
marié à Beauport le 28 novembre 1680. Il décède au même endroit le 27 
novembre 1716. Pierre Ménard ou Mesnard dit Saint-Onge, arrivé en Nouvelle-
France le 14 septembre 1665 sur La Justice, soldat de la compagnie de Saint-Ours, 
marié à Sorel  avec une Fille du roi, il décède à Sorel en 1694 à l’âge de 58 ans. Le 
couple s’était établi à Saint-Ours. On retrouve aussi un Mesnard ou Ménard ou 
encore Meynard qui, entre 1700 et 1800, est venu s’établir sur l’une ou l’autre 
rive de la rivière Détroit. Le Père René Ménard, jésuite, entreprend un voyage au 
Lac Supérieur en 1660, il périt dans les forêts du Wisconsin. Joseph Ménard, un 
imprimeur aux opinions très nationalistes, fonde en 1929, avec Adrien Arcand, le 
journal Le Goglu. Il signe un long éditorial dans l’hebdomadaire fasciste Le 
Patriote, dans lequel il fait la lutte au communisme et appuie la Loi du cadenas de 
Duplessis de 1937. 
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Plus près de nous, citons Louis-Philippe Ménard de Granby (1925-1990), 
enseignant, directeur d’écoles et président de l’Association des directeurs 
d’écoles de la région. Jean-Noël Ménard, (1923-2008), directeur de 
l’information à la Voix de l’Est dans les années 1950 et 1960, il ira ensuite 
travailler au Montréal-Matin et à La Presse. Il a formé plusieurs grands 
journalistes au Québec, se souvient Valère Audy. Sergius Ménard (1906-1971), 
fabricant de beurre, fromage  et crème glacée de l’Ange-Gardien. Il est nommé 
inspecteur de produits laitiers au ministère fédéral de l’Agriculture. Mélanie 
Ménard, de l’Ange-Gardien, animatrice à la télévision québécoise et aussi à TV5. 
Isabelle Ménard, aussi animatrice à la télévision québécoise. Fulgence Ménard, 
producteur de porcs d’Ange-Gardien. Son entreprise est dans le palmarès des 
50 sociétés les mieux gérées au Canada parmi 130 sociétés. Cette compagnie 
existe depuis 50 ans. Luc Ménard, son fils, continue la tradition. À Granby,  M. 
Arthur Ménard s’associe avec Paul Girardot en 1932 pour former Girardot et 
Ménard. Tous deux travaillent de pair jusqu’en 1959, alors que Paul Girardot 
devient propriétaire unique suite au décès de son associé. La famille Ménard de 
Granby se spécialise dans le lettrage de monuments funéraires. André Ménard 
fonde son entreprise, la Granby Granite inc., appelée aussi Monument Ménard. 
Lucille Ménard, son épouse, continue l’œuvre de son mari, décédé en 1972. Le 
fils, Pierre, fait aussi partie de l’entreprise fondée en 1958. Il ne faut pas oublier 
Huguette Ménard, membre de notre association depuis 2014 et Alain Ménard, 
depuis 2012.  
 
         Sources :  
      1) La Voix de l’Est, samedi 20 janvier 201, page 28, Girardot&Ménard. 
                         2) La Nouvelle Revue, Familles en affaires, édition spéciale, Les Ménard, mardi 9 mars 1993, page 16. 
                         3) Bachand Gilles, Sergius Ménard, Par Monts et Rivières, volume 14, #6, septembre 2011, page 9. 
                         4) Martel Marie-Ève, La Voix de l’Est, Affaires, mercredi 11 mars 2015, F.Ménard, page 8 
                         5) Société d’histoire de la Haute-Yamaska, archives, Jean-Noël Ménard et Louis-Philippe Ménard. 
                         6) Lebel Gérard, Nos ancêtres, #19, La Revue Sainte-Anne-de-Beaupré, Québec, 1990, pages 139 à 147. 
                         7)Jacob Roland, Votre nom et son histoire, les Éditions de l’Homme, 2006, page 83 
                         8) Levallois Marie-Pierre, Larousse de la généalogie, édition Larousse, Paris, 2002, page 267. 
                             9) Cournoyer Jean, La mémoire du Québec, les Éditions internationales Alain Stanké, Montréal 2001,                     
         pages 983 et 984. 
                        10) Perrier Onil, Familles et descendants de 300 patriotes, édition idg, La Salle, page 82. 
                        11) Landry Yves, Les Filles du roi au 17e siècle, éditeur Leméac inc., 1992 et 2013, page 171. 
                        12) Fournier Marcel, le Régiment de Carignan-Salières, éditions Histoire Québec, Montréal, 2014, page 112, 
                           13) Lacoursière Jacques et Bizier Hélène-Andrée, Nos racines, # 128, les éditions T.L.M. inc., 1982, page 
              2547. 
                        14) Francis Daniel, Horizon Canada, #22, les éditions Transmo inc., Montréal, 1985, page 517. 
                        15) Francis Daniel, Horizon Canada, #60, les éditions Transmo inc., Montréal, 1986, page 1431. 
                            16) Perrier Onil, Partout en Amérique, les éditions Histoire Québec, Société d’Histoire des Riches-Lieux, 
            2011, page 85. 
                        17) Benoit Virgil, Les Français d’Amérique, Alliance Franco-Américaine du Midwest, 2002, page 3. 
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L’expression juste par Georges-H. Rivard 
 
 

                     
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 

Autre message de la part de Georges-H. Rivard 
 
 

 

 

       Faut-il franciser la cuisine de rue ? L’expression « food truck » peut très bien 
être remplacée par camion-restaurant, camion-cuisine, camion-cantine, restaurant-
ambulant. Laissons de côté les modes du rouleau compresseur anglophone. Nous 
n’avons pas besoin de béquilles, la langue française possède, pour la très grande 
majorité des cas, un mot ou une expression que l’on peut utiliser. (1) 
 
                           Voici quelques autres exemples entendus dans les médias. Un patron 
qui veut « briefer » ses employé(e)s. Il peut leur parler en employant l’expression : 
en quelques mots ou, encore, brièvement. Le mot « blooper » utilisé en cinéma ou à 
la télévision peut être remplacé par bêtisier. 
 
1-L’Asulf 
   
 

Des p’tits mots de… 
 

Notre langue 

 
Retour sur la Francofête 2015 
 
                          Ce fut encore une belle réussite. Je remercie les membres du 
comité : France Arbour, Germain Touchette et Luc Perron ainsi que ceux et 
celles qui ont participé à nos différentes activités. Les jeux linguistiques et la 
ludidictée, la semaine culinaire francophone avec des recettes du Québec, du 
Sénégal, de la France et d’Haïti, le scrabble, le souper de la Francofête avec Luc 
Senay comme conférencier, la poésie, les conteuses et la mini-exposition à la 
bibliothèque Paul-O. Trépanier sur Gaston Miron et les héros de la bande 
dessinée française ont fait participer près de 340 personnes.  À l’an prochain.  
 
Georges-H. Rivard,  
Responsable de la Francofête  
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Épinglettes 

Il vous sera possible lors de nos prochaines activités de vous procurer au coût de 4$ 

une jolie épinglette de Québec-France.  Affichez ainsi fièrement votre appartenance à 

votre Association!    

 

 

Avis : Si vous avez la chance de publiciser 

notre association auprès de votre famille et de vos 
amis afin que nous puissions grossir nos rangs, 
nous en serions des plus heureux. Vous pouvez 
envoyer l’adresse de notre site internet :   
 

  http://regionalehauteyamaska.com/ 

Merci ! 
 

http://regionalehauteyamaska.com/


 11 

 

           

 

 
 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Responsable du journal : Claire Massicotte 
Mise en page : Raymond Dufour 

Collaborateurs :   Georges-H. Rivard, Josée Lussier 
et Luc Perron  

 
 
 

N’oubliez pas d’inscrire ces activités à votre agenda 
 

 
 
14 juillet :    Fête nationale de la France 
 
18 août :    Journée avec nos amis français 
 
 

    

Des p’tits mots de… 
 

Notre calendrier des 
activités 


